
Lieutenant-colonel de gendarmerie, chevalier de l’ordre national du Mérite, titulaire de la Croix du combattant et de la 
commémorative d’Algérie, maire de Saint-Hilaire-la-Palud durant 13 années, Olivier-Jacquie Marie vient de disparaître à l’âge de 80 
ans. 
Né au Bourdet le 1er juillet 1938, orphelin de mère à l’âge de trois ans, son père mobilisé en raison de la guerre, il sera élevé en partie 
par sa grand-mère au Bourdet et à Mazin par sa tante et son oncle, puis par une cousine à Saint-Savinien jusqu’à l’âge de 18 ans. 
Appelé en Algérie, il sert dans la gendarmerie où il fera carrière.
Sorti du rang, il est nommé commandant militaire de l’Hôtel Matignon aux cabinets de Pierre Mauroy, Laurent Fabius et Jacques 
Chirac. C’est là qu’il y a 35 ans, il rencontrera Michèle Ghiragossian qui deviendra sa compagne. Ensemble, ils se lanceront dans 
diverses actions et activités envers autrui. Pour son esprit d’entreprendre, pour ses activités militaires et civiles, Laurent Fabius alors 
Premier Ministre lui remettra la Croix de Chevalier de l’Ordre national du Mérite en 1986. Après Matignon, il commandera la 
gendarmerie de Boulogne-Billacourt, puis, à la demande de son maire, Georges Gorse, un ancien ministre du général de Gaulle, il 
créera une police municipale qu’il dirigera durant 10 ans. 
A la retraite, de retour dans sa région natale, il s’investira dans la commune où il sera élu maire jusqu’en 2014. Durant ses deux 
mandats, avec ses équipes municipales, il donnera le ton du développement de la commune en faisant de nombreux choix judicieux 
parmi lesquels l’atelier des employés municipaux, la rénovation de la salle des fêtes et du stade grâce à la CAN, la garderie des 
enfants, la rénovation de la mairie avec l’agrandissement de la salle du conseil, l’élaboration d’un office de tourisme. Également la 
création de deux lotissements qui feront augmenter la population de près de 200 âmes et aboutiront à l’ouverture d’une nouvelle 
classe, la mise en place d’un PLU, le chauffage dans l’église, la rénovation de la cantine, la caserne des pompiers à Arçais, et surtout 
une Maison de santé avec l’assurance d’avoir toujours une présence médicale assurée par l’hôpital. 
Très impliqué dans la vie associative, il laisse le souvenir d’un homme présent, bien que discret sur le plan relationnel. Dédaignant 
toute démagogie, Olivier-Jacquie Marie avait la passion de servir qu’il exerçait avec une lucidité teintée quand il le fallait, d’un 
humour naturel.
Ses obsèques seront célébrées mercredi à 13 h 30 au crématorium de Niort avant l’inhumation dans le caveau familial à Saint-Hilaire-
la-Palud. Fleurs naturelles seulement. Seules plaques acceptées de l’ordre National du Mérite et des Anciens combattants.


